
Présentation du projet 

Porteur du projet 

 

Personne physique    Association      

 Entreprise      Autre, à préciser 

Dans le cas d’une personne physique : 

Nom  & prénom : 

CIN : 

Dans le cas d’une association, coopérative ou entreprise  

Nom de l’association :  Terre et Humanisme Maroc 

N° d’enregistrement :  696 du 29 Mai 2006 

Adresse : Technopark Casablanca N°376 Bis Route de Nouaceur Casablanca  

Tél. : 0522506735 Email : direction@thm.ma ou contact@thm.ma  

 

Projet 

Nom du projet : Femmes Semencières 

Lieu du projet : Dar Bouazza, Douar Skoura, Errachidia, Rafsay 

Date de lancement du projet : 2011 

Secteur (plusieurs choix possible) : 

      Agriculture, Alimentation & Climat      Education, Formation et Recherche       Economie Circulaire                                                                                                                           

      Energie & climat         Habitat & climat        Transport & climat        Tourisme & climat        

      Eau & climat         Littoral & Climat       Autre à préciser :………………………………………………………………… 

Moyens et ressources mis à disposition du projet : 

       Humain : Membres de THM et TH-PESI, partenaires  

       Financier : TH-PESI, The Ivory Fondation, Coopération Française 

      Savoir-faire/Compétences : techniques agroécologiques, pratiques traditionnelles de 

conservation des semences paysannes 

       Autre, à préciser : ………………………………………………………………………………………………………………… 

 

 



Présentation du projet : 

Il s’agit d’un résumé complet qui donne une image fidèle du projet.  

Contexte du projet 

Dans un contexte de forte dégradation de l’environnement au Maroc, caractérisée par la 

perte de la biodiversité, la dégradation des sols, et la désertification, l’Agro-écologie apporte 

une réponse d’agriculture à échelle humaine, saine et durable, qui prend en compte les 

besoins humains et environnementaux. Adaptée aux problèmes du monde rural marocain, et 

tout particulièrement aux besoins des femmes rurales, l’agro-écologie est économiquement 

viable, socialement responsable et écologiquement durable. 

L’accès aux variétés et aux semences paysannes traditionnelles, spécifiquement adaptées 

aux terroirs et aux pratiques culturales et culturelles locales, libres de brevets et 

reproductibles, est stratégique pour le maintien d’une agriculture paysanne autonome et pour 

le développement des pratiques agroécologiques. Identifier, préserver et valoriser les variétés 

et les semences paysannes traditionnelles, à travers les acteurs locaux, est donc un des axes de 

travail prioritaire de THM. 

Le projet « Femmes Semencières » est né du constat que le rôle des femmes dans l’agriculture 

était marginalisé alors qu’elles en sont un des acteurs incontournables. L’objectif est donc de 

former plusieurs groupes de femmes à la production et à la conservation des semences locales, 

afin qu’elles puissent développer des activités génératrices de revenu (AGR) liées à la 

production des semences. 

Justification 

Le présent projet vise à saisir l’opportunité du développement de l’agro-écologie pour 

le renforcement du pouvoir des femmes, en vue de les positionner comme agricultrices 

et productrices de semences agro-écologiques. Il s’agit pour les femmes d’apprendre 

l’existence de possibilités culturales adaptées aux conditions du terroir, à faible coût, et 

garantes d’une sécurité alimentaire pour tous et notamment pour le milieu rural et de 

développer leur propre production agricole. 

Principaux acteurs 

1/ Terre et Humanisme Maroc 

2/ Terre et Humanisme-PESI 

3/ ONU Femmes 

4/ Associations et coopératives de femmes locales  

Objectifs  

1/ Renforcement des capacités et développement d’outils dans le domaine de l’agroécologie 

2/ Sensibilisation des paysans/paysannes et des associations locales aux questions liées à la sécurité 
alimentaire et au changement climatique  

3/ Création de réseaux pour la diffusion de bonnes pratiques de conservation et de valorisation des 
semences  

4/ Développer des activités génératrices de revenus pour l’autonomie des femmes, et faire de la 
femme un acteur central dans la lutte contre le changement climatique 

Bénéficiaires 



1/ Femmes paysannes 

Principaux résultats attendus  

Le projet vise à œuvrer à l’autonomisation économique des femmes paysannes vulnérables en 
renforçant leur leadership, tout en veillant à la préservation de l’environnement et de la biodiversité 
et en œuvrant à la sauvegarde des semences locales paysannes. Le projet avait pour ambition de 
sensibiliser et de former le plus grand nombre de femmes à la production de semences 
reproductibles sur plusieurs sites répartis à travers le pays, et de développer des activités 
génératrices de revenus.  

 
 

Principaux résultats atteints 

Le projet s’étend à quatre zones géographiques et environnementales différentes : un site aride 
(douar Skoura), un site périurbain (Dar Bouazza), un site oasien (Errachidia) et un site montagneux 
(Rafsay).  

Ce sont en moyenne 600 femmes qui ont été sensibilisées à travers tout le pays à l’importance du 
travail de production, de conservation, et de valorisation des semences reproductibles, et 200 
femmes formées.  

Création d’outils pédagogiques par les femmes et avec les femmes.  

Une vingtaine de femmes travaillent sur chaque site et gère les banques de semences.  

Quatre maisons des semences ont été créées pour effectuer ce travail de conservation et de 
valorisation des semences reproductibles.  

Plusieurs caravanes ont été organisées afin d’échanger des semences, des expériences et des savoir-
faire.  

Impacts 

Le projet Femmes Semencières a permis notamment d’améliorer les conditions de vie en milieu rural 
pour les femmes, en développant des activités génératrices de revenus et en les incluant dans le 
travail de production agricole. Les actions ont également permis de sensibiliser un grand nombre 
d’acteurs à l’importance d’une alimentation saine, d’une agriculture durable et donc aux solutions 
apportées par l’agroécologie pour répondre aux problématiques actuelles climatiques et 
environnementales.  

Déroulement (étapes, état d’avancement,…) 

2009 : Formation à la semence pour les petits producteurs (Résultats : peu d’intérêt) 

2010/2011 : Première formation pour les femmes dans le cadre du projet maroco-allemand 
d’agriculture urbaine.  

2011 : Formulation du projet Femmes Semencières et financement par l’ONU Femmes. Dans cette 
première phase d’une année, une vingtaine de diagnostics ont été réalisés dans différentes régions 
du Maroc pour identifier les femmes potentiellement productrices de semences.  

2012 : Lancement de la deuxième phase qui a concerné quatre régions du Maroc, quatre biotopes 
différents : périurbain (Dar Bouazza), Oasien (Errachidia), aride (Douar Skoura) et montagneux 
(Rafsay).  

2013/2015 : Formation des femmes à à l’agroécologie et à la production de semences, création des 
maisons de la semence. 

Fin 2015, début 2016 : Fin du projet clôturé par des caravanes de la semence, expertise, 
témoignages, échanges… 

 



Perspectives d’avenir (duplication, changement d’échelle, nouveaux développement,…) 

Les femmes semencières des quatre régions feront partie de la biocoop Maroc en cours de création à 
Dar Bouazza pour la valorisation et la commercialisation de leurs produits. Les coopératives déjà 
existantes seront également appuyées et renforcées dans ce même cadre.  

 

 

 

Photos du projet (évolution du projet) 

 

 

 

 



 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 


